
ARRONDISSEMENT DE LILLE î 
MARCQ-EN-BARQBUL 

CON&Ë1L  HLMCIPAL 

Le Conseil municinal s'est réuni samedi der- 
nier, à 7 heures du soir, sous la présidence de 
M. Dujurdin, maire. 

Le gas faisant défaut, la séance a eu lieu à la 
lueur de 16 bougies. 

Il est d'abord procédé à la nomination des 
différentes  coinmiaeioiis. 

Commission des finances : MM. Dubois, MOT- 
gat,   belahaye,   Boudéré,   Walle,   Huyghe. 

Travaux : MM. Sauvaaé, Crépel, Van Boterdael', 
J.e&chaevê, Lubin tt Eflgène. 

Uisbruetion pubiiqB'e : MM. Dubar, Sauvage, 
Dclahaye,  Fiers,  Demiryuck,   Monvoisin. 

Fêles publiques : MM. Hennés, Kous-selle, Ho- 
noré,  Guilbert,   Piuauet  et Monvoisin. 

Chambre dépariementale d'agriculture : M. 
Paul Delànnoy. 

Hospice : MM. Ducrorjuet Henri et WatteJle 
Henri. 

Bureau de bienfaisance: MM. Rousselle tt 
Duhamel. 

Ln crédit supplémentaire de 6.000 francs es! 
volé pour l'augmentation de* indemnités aux 
instituteurs et institutrices. 

Le: citoyen Huyghe dépose un vœu pour 
qu'une enquête *<j-i faite sur les agissements des 
membres du Comité du Ravitaillement et de 'a 
]x>lice locale lienflant l'occupation. Le Conseil 
décide qu'une enquête sera- faite concernant deux 
personnes. Ln  rapport en sera adressé au Préfet. 

Le Conseil dlli liuli l'extradition et la mise en 
jugement du serretaire de la dernière komman- 
J.inlur, accusé de vols. 

Le vœu que le paiement des chômeurs ait lien 
régulièrement tous les vingt-huit jours, est 
arlopté. 

Lu crédit de 200 francs est voté pour une dis- 
tribution de tabac à fumer et à priser et d'une 
demi-bouteille de rin le jour de Noët-aux vieil- 
lards de l'Hospice. 

Une distribution de friandises sera également 
faife aux enfants le jour de Noël. Un crédit de 
I,5oo francs est voté à cet effet 

Huyghe demande-qu'il soit interdit aux gardes 
îliampetres de s'occuper d'autres choses que de 
a police, sauf par ordre spécial du maire. Ce 
nœii est adopté. 

Les vieux de Huyghe. concernant le sou de 
noche aux vieillards et la liberté de conscience, 
si celui de M. Dubois, concernant la création de 
locaux aménagés pour les vieux tm'-nagsî^, sont 
renvoyés  devant    l.i   commission   administrative. 

Des mesures seiont prises concernant le net- 
toyage de> mes et aqueducs. 

Le Conseil décide qu'une «lélégavlioh fera une 
démarche à la Coivi>a<j;nie du Gaz de >Vazemmc«-, 
pour lui demander des explications .concernant 
les trois lettre? qui lui ont élé envoyées pour 
l'éclairage dos rues et qui sont restées sans ré- 
ponse. 

Ue  Conseil se réunît ensuite  à. huis clos pour 
examiner plusieurs demandes d'assistance. 

HAUBOURDtN 

L'AFFÀIBE   DE   DETOURNEMENTS 

M. te jug'- d'instruction Glorian' a reçu diver- 
les commissions rogatottes qu'il avait envoyées 
i flaubourdiit, afin que so.ieul entendue* diver- 
ses personnes se liouvaiil à mèuic de pouvoir 
fournir d's renseignement!» sur les agissements 
de Bouderez,, inculpai — on s'en souvient — du 
lélourneriient d'une somme de i<juJ.ooo francs 
tu   préjudice de   la   recette  municipale. 

L-- garde champêtre, ainsi que plusieurs com- 
merçants, ont été interrogea eu vcilu de et* 
lomuiiâsious. 

Ouani à Bouderez. M. Glorian l'interrogera è 
touveau   vendredi   prochain. 

VOL DE MADH1I.KS. — On 
la Tortue, six madriers d'une 
au préjudice de la Compagnie 
(lu >oid. Un recherche U s vol 

m  «s>«e>  

j^a Vie Ouvrière 
m 

a voie'. nu pont de 
valeur de >5o ft\, 
du Clp.Hiin de 1er 
uis. 

DUNKERQUE 

' M.  Vancauwenberghe décoré 
M. Georges V rfircr.au wçnbergh* est nommé eowi- 

nandeur de l'Empire Britannique en récompense 
les serviocs que 'e sanatorium de Zuydcoote, 
tont il est le fondateur et le président, a rendus 
aux blessés anglais pendant la guerre. 
__ mtm    ri  

Théâtres^ Cinémas & Coacerts 
Théâtre Municfpm* 

Un Nouvel Elément d'Ordre 

LE SYMIMMÏFs LOCATAIRES 
La situation spéciale des régions envahies au 

point de.vue de la location des mMneubles. et 
des rapports entre les propriétaires et les loca- 
taires, a déih, ici même, fan. l'objet de «ombreux, 
conunaiitaires dunt l'ensemble souligne d'une fa- 
çon saisissante l'inc,ohérence législative et la lé- 
gèreté avec laquelle nos malheureuses régions 
— sur ce point c-uruine sur combien d'autres ? — 
ont été traitées. 

Pour obvier clans la mesure du possible, et 
par l'effort privé, à l'incurie des pouvoirs pu- 
blics, il noue est apparu "ratio-rm-e-l Ue grouper 
en un faisceau soM< le tous les intérêts oofrnmims 
que l'arbitraire et le non plaisir1, seuls juges ac- 
tuellement en 'a tnaliére. n'oirt déjà que trop lé- 
sés.' C'est dans cet esprit que nous avons ac- 
cepté de constituer le Syndicat de* Locataires. 
Cette organisation, qui s'appuie sur I Union con- 
fédérale des Locataires dé France et des Colo- 
nies,- a im programme défini, et son action s in- 
téressera, non seulement à l'a défense jtiridiqu<; 
quotidienne des locataires et à lu question des 
lovées de guerre, niais encore a la réalisation de 
problèmes d'une portée autrement vaste, autre- 
ment générale, tels que : le taxation des loyers, 
J'insaisissabilité du mobilier ouvrier, la création 
de bureaux municipaux de loou-fion, la création 
d'une juridiction spéciale et permanente des Con- 
llit.s locatifs, la refonte total»; ou l'adoption des 
luis et. règlements d'Hygiène publique, la cons- 
truction d'habitations confortables et saiubres, 
etc.... 

Nous nous rendons compte de la délicatesse, 
mais aussi de l'importance de celle tache. 

Nous savoirs que dans le dédale des lois récen- 
tes et anciennes, qui se croisent, se contredisent, 
les prolétaires seront. infailliblement dupes siis 
ne trouvent pas dans «ne organisation solide 
1 appui nécessaire et le conseil éclaire qui leur 
permettra de- se défendre contre liniquité. 

I s rtoanbreuaos plaintes qui nous sont parve- 
nues jusqu'à ce jour en sont la pre-rtve la plus 
tristement   convaincante. 

Que ces plaintes s» groupent, que ces délaisses 
s'organisent, et demayi, au lieu du gâchis et fie 
Imcohérenoe dont s'autorise l'nrbitntire, une loi 
li.irmoni.-tu-e et i-uuilaiye surgira, une juridiction 
profitable aux humbles verra le jfeur et. une Icris 
de oins. le peuple, par son bon «ns. sa volonté 
d'ordre, son esprit de méthode, aura aide à 1 œu- 
vre de réorganisation sociale. 

Mais il  faut pour «ta, avant tout, s'affirmer*. 
II faut que le Syndicat des Locataires soit 

puanànè. <~t par le rximbre.de ses adhérente, et 
par l'intensité de son action syndicale. 

Déjà de nombre»»» ndr.ésions nous ent élé 
adressées. Nous eapérœJa qtt-e d'autres suivront 
a bref délai, et que notre prochaine assemblée 
".'iiéniîe groupera un noDabre imposant de ci- 
toyens soueteux de leurs intérêts, conscients de 
'eur devoir > t. (ernleineut résolus .1 défendre leur 
droit, même et sortowl quand, par leur incohé- 
rence, les lois s'avèrent iiirpuissaiites à les pro- 
téger. 

ï'jie permnncwe du Syndicat des Locataires 
ésl créée dans un dés bureaux de la Bcweee du 
Travail. 186 bis. rue le Paris, où un délègue se 
tiendra à la disposition «tes adhérents tous les 
jeudis, de 18 heures à 20 heures, et les diman- 
ches, de ïô heure* a jni«li. . 
7 Ou |>eut, en outre, adresser dè^s maantenant 
tes demandée de renseignement, d'adhésjonsou 
(•oiiiuimiica!!'>n.s au camarade Albert LEFEVRE, 
186 bis,  rue de Paris, à Lille. 

AUX CHEMINOTS DU NORD 
Comme suite aux '-nombreuses demandes de 

ri nseigneuiems qui nie parviennent, nos cama- 
rades trouveront ci-après les réponses qui me 
sont, ailtvssées par la Couipagnic pour chaque 
cas  qui  U-s   intéressé. 

Dés explications  complémentaires seront four- 
nies tik-ocTirtiiieriieni aux seci-étaiies Je syndicats. 

\    UKSOBtLN  sècietaue  général 
de ILnioudes Syndicats du réseau du Nord. 

. Paris, le 4 novembre 1919.. 
L'Ingénkiu   en   chef   de   l'exploitation   à 

Monsieur   l>esbbtm.   secrétaii-e   -général 
de  l'Union des Syndicat!; du restau du 

-Nord, 
Suite H "vos lettres 419 et 441  des 16 et 21 cou- 

liuit. ma demandanl d'étendrf le bèeélice du 112 
salaire aux agents célibataires ou veufs sant. cn- 
fahte restés a k-ui   poste, osyan* pa> 6 mois de 
service, te ne  purs  sur toutes ces questions que 
m en   tenir  a   mes   précédentes   déclarations   con- 
tresignées   aux   mémentos   des entrevues   du   1er 
février et du 31 mai 1919 : 

l. En ce qui concerne les agents affilies céli- 
bataires ou veufs sans enfant, restés en pays 
envaho. H* ont tous bénéficié de !a 112 solde 
làns  les- mêmes conditions  que   les  soutiens  de 

Direction   : BOL'RDF.TTK 
O sojr, lîéreitlon et-deoiain. Noël, (en rnaXui 

•A  en  -orrée)   la   charmante   et joyeuse  opérette. 
ni.    'ianiK.   n   Les   SaHiinbanques    •    fera    trois 
salles combles. 

— Vendredi et samedi, «< Le Roi de? Palaces ». 
ft ijiiri ni-   Bareti. 

— Dimanche «(matinée et soirée) deux repré- 
Sentfitions de Gala : Mignon, le rhef-d'o'uvre 
il'Ambroise Thomas, &\<MI Mlle Geniève Caste. 
<Jn n'a pas oublié le triomphal , succès- quelle 
pemporta oVijà sur notre scène dans le rôle de 
« -Mignon ». Nous entendrons également à ses 
colè.-. M. Ernsle, basse de l'Opéra, Jolbert, pie- 
inier  ténor, etc....   - 

THE.\TRK »E LA SOTIETI". INDl STR1ELLE 
Aujouetîtlui enr soirée, poujv» le Réveillon, et 

âtniain j-our rte-.' N'oel en matinée e* sos^ee : 
« L'Enfant Prodigue » la pantomine en 3 actes de 
IL. Vorniser, avec le célèbre mime n. Wague 
el « La Servante Maîtresse » le charmani opére- 
comique de Pergolèse, donne par des artistes uc 
l'Opéra-Comique, Il y aura foule pour ces trois 
représentations  artistiques. 

1-flans   les- 
famille. 

2    En  c 
fi mois   d 

mettre les syntftcats Kord ainsi que les 
unions de syndicat en conformité avec les dteclsÉens. 
des Congrès TègtooaA et naSional de lfttfl. ieJa«é*a 
a«x versements effectués a la. Caisse des retiattes 
pour les léToopies de 1910 par une cot*s*vtio>i spé. 
claie U» 0 francs obligatoire à tous le* syndiqué-* . 

Décident de m.'aec*pter que le» é«a»eUes et sta*ute 
prét-eiutés pair la Fédération an sain des commis- 
aÉoae vesritabreB, et tut tant oanflance pour faire 
aboutir les légitimes wrvendlcartionis des explorée 
dti  rail ; 

^n^jesaent énerglquemaat contre l"interren*«» 
en Russie et le htocue affameur. out met en tperu 
l'existence ' de  mHl^et's de fenitnee et  d'enfante. 

]> man-detret dans le plus, rxref détol l'ami 
pleilc1 «* ontUèr» et en particulier pour las mairfcns 
de te. mer NflÉre, qui se mcameint dams les bagnes 
m ilitalres poua- avai r refusé de «e battre arrec un 
peu-pie avec  lequel 'ils  n'étaient  pas en  guerre ; 

Lèvent la séance aux carte de : "Vive la Fédération 
Nationale *e» Cheminot»! Vtve la Coof*d*ra«o«t 
Générale du T/«.vail ! Vi^ve l'eeaancipateon des tra- 
vailkeuK par  les  tiravalHeure  eux-mésses ! 

Dans le Textile 
Jeudi 25 décembre. Noël, à 9 heures 30 du ma- 

lin, salle de lu Bourse du Travail* 186 bis, rue 
de Paris, réunion de tous les délégués des tis- 
sages. e>t préparation*'. 

Ôrcnv du jour : La rétroactivilê — Application 
intégrale du contrat — Communication de la let- 
tre du Symlicat des fabricants de toile — Ques- 
tions diverses. 

AVIS. — Tous les délégués des ttssages sont 
priés d'apporter des précisions concernant les 
différenles rectemations qui se produisent sur la 
non-app'ication de la conventicm. 
I — Dans la filature de coton, le même jour, a 
te heures 30 du malin, réunion de-tous les délé- 
gués des fiiatiures de coton. pré.par«t«ons. relor- 
dertee de coton, filteries, filature de lin, blan- 
ichisserics,  tullisies. 

Ordre du jour : Application des huit heures — 
Travail de nnil — Rc-vendk»Uon,s — Réclama- 
tions de la filature Thiriez (rattacheuses) — Com- 
munications. 

Ouattous ceux qui auraient des réclamations 
a formuler apportent dos reiiseignernents précis 
et exacte : étant donné 14mporiance des ques- 
tions à Irai fer. notis eapéroate que tous les délé- 
gués seront  présents  à l'heure fixée. 

Four la Chambre syndicale ouvrière de 
l'Industrie tex+ile de I.illo ^t des en\i- 
îvns : Le  Secrétaire : 

A.   BALCHK. 

oLSCRETARIAT OUVRIER  D;MÏGIE>'E 

Réunion de la Cemmtaaen 
La Convniission du S. O. H. se réunira ven- 

dredi 2fi décembre t!*t». au siège de la perma- 
BfKee, 1 Iws. place Vanhoenacker. à 13 heures. 

7>r<hv du jour : 1. Action et Organisation —■ 
a^ IJI délonse fies Accidents du Travail : Conseil 
judiciaire ; Permanence — b) Lu défense des 
mutilés de la Guerre : Contrôle du Centre de Ré- 
forme : Les soins médicaux — c) La défense des 
locataires : Association des locataires ; Conseil 
techniaue  '-  Permanence. 
3. Revue   ries   Documents   officiels   et   Travaux 
parlementaires. , 

3. Question à" 1 Etude : L'Assistance aux fem- 
mes en couches. ' . 

11 ne sera pas envoyé de convocation' indivi- 
duelle. - " , M 

l^. réunion est ouverte à tous les camarades 
que ces .questions peuvent intéresser. 

Le Secrétaire : H.  LOBERT. 

£43-   Ia ■&A.!..   SKATINQ   -4 

NUIT DE  RÉVEILLON 
Jusqtia   M U. 30   : PATINAGE - BAL 

r :: A  H   heure-,   : GRAND BAL DE NUIT :: 
A minuit « FARANDOLE MONSTRE « A minuit 
gsjF-   JEUDI  25   :   MATINEE  et   SOIREE   -»JB| 

:—:   GRANDE   FETE   DE   NODL   :—: 
SAMEDI BOXE 

RUE   ESOUERMOISE et RUE  DE   PAS 
Tous les soirs, représentation à 8 H.—Tous 

ÏW >ottr» (sauf 2e vendredi, matinée a 4 h. 

HIPPODROME LILLOIS 

Canadian Exhibition 
Cipcus ■ 

■ m     ^%^M UM«     ■  ■ 1 

TOUS LEJT jrorjRX.tfi.nr 

REPRESE\i\TIO\ 
Jeudis,  Dimanches  et  Fêtes 

MATINÉES à   TROIS HEURKS 
Programme sensationnel et inédit 

THEATRE DE L'UNION 
Cars C.  V.   E. *- — (Salle  chauffée). 

Ce soiri à 7 h. 30> l'immense sucées SPART A- 
V.VS le lîéros de la révolte des esclaves, tra^ré- 
Jie es» ? ^aWeaux. — La «aminé, fine comédie 
m 5 actes. — La Manière Forte, filai Qommm*.— 
■a Sibérie au Japon, vue doeameritaire. — PAR- 
TIE CONCERT : Itevy, le joyeux conaiejwr ; Mis» 
Mariany, diseuse gaie. 

Grand orohestre syro#ho«i«ue. ~ Local mu à 
partir  de  9 k.   ». 

J 

ce qui concerne les agents n'ayant pas 
mois de service. ii laut -cemsidérer * qu'ils ne 

Faisaient pis partie du personne propre du 
réseau. C'était des temporatreâ, ct.par conséquent 
leur situation était analogue h ceiîe des ouvriers 
de fc-tHdustrw privée. -Gomme eux et tous les 
ptirUculku-s ,i!s ont vécu pendant Unité la dur<>e 
de r-.ifcnpa.il -ii au moyen de teur travail et avec 
l'aide des sccouis'qiii leur c (aient alloués par les 
autorités locales -ur les instructions du Gouver- 
nement  00  sur  l'initiative  des municipalités. 

?.. Quant aux célibataires mobilisés,, il n'avaient 
PO- 9e charges, puisque l'autorité militaire pour1 

voyait .a leurs besoins et assurait leur subsis- 
tance. 

D'autre part, la Compagnie leur a procuré un 
peu   (ïargenl   de .poclif. au   moyen  <l<'.  secours, 
quelle ne  leur a  pas marchandés pendant toute 
la   Jurée de leur   présence sous  les  drapeaux. 

Llngéiiieui- en chef de l'exploitation, JAVARY. 
Paris, le 8 novembre 1919. 

L'Ingénieur  en  chef   de ^l'exploitation   à 
' Monsieur   Uesôblin.   secrétaire   général 
.' de   l'Union   des   Syndicats   du   réseau 

du Nord,": 
Vous  avez   récemment   appelé   mon   attention 

sur  le  cas  des  agents célibataires emmenés en 
captivité en Allemagne, et voua mavez demandé 
d'examiner la possibilité de leur accorder le bé- 
m-fiie (\u 112 salaire dans  les mêmes conditions 
qu'aux ageiils  iv-sfés e8   pays envahis. 

*   Il convieiU de remaripier que re sort des agenls 
prisonniers   n est   pas   comparable   à   celui   des 
agents qui, vivant -n tewiloire occupt», devaient 
Oéanmoma, pourvoir a tous leurs besoin». 

Les célibataires en Allemagne n'avaient malhou- 
rêuserhent pas la possibilité dauigager des dépens 
M9   ii entretien et de  nourriture   qui eussent  été 
de' nature à  remédier a l'insuflLsanle de ce que 
leur  (ournisaienl   les   Autorités  allemandes  r ils 
n'ont  donc   pu   supporter   les débours   auxquels 
devraient faire  lace  leurs camarades non inler-' 
nés. 

1 La Compagnie, d'ailleurs, ne s"es+ pas désin- 
fére-sée du sort d(b ses agenls prisonniers ; elle 
leur 1 fait, au. début, des envois d'argent rempla- 
cés plus tard, lorsqu'il fut avéré que des détour- 
îiements étaient commis a k-ur préjudice, par des 
expéditions de colis de vivres ou effets» à rai- 
son de 1 ou 2 pur mois. 

H ne m'est donc pas possible de revenir sur 
Ce qui a été fait à cet égard et d'étendre, comme 
vou* le demandez, aux a-y-:nts emmenés en eap- 
Itvit.i, le régime dont oijt bénéficié- les! agents 
relies en territoire enviiili-. pinces dans des con- 
ditions  essentiellement  différentes. 

Totûetois, je sa L» que carmi ces agents. H-s'en 
Irmrvait. qui ont ret-w des leurs, ô. *itre rembour- 
sable, des vivres et effets dnnf ils ont cWr acquil- 
lav le rhontanl, à lear libé+-»litin. A eeux qui m'ont 
■~i:_;n;i!é- la situa lien difficile dans laquelle ils 
se trouvaient, du fait, de ce remboursement, fai 
dé'ja fait obtenir des secours ; il suffira çme tous 
les cas analogues qui peuvent exister soient nor- 
tés ^ ma coimaissance pour que. sur justifica- 
tion, la Conrpaiînie mlervienne de la même ma- 
nière. 

L'ingénieur en chef de l'exploitation, JAVARY. 

Chez les Cheminots 
Rn r»i de rassemblée générale des cbemmiots, 

qui a eu laeii niarcdi 1G déoembre. à la. salte du 
Kojter d'à Peuple, l'omdne du Jonr suivant a été 
voté s 

ORDRE   DU   JOJ?R i 
>- les diemioot» du syndicat dv tJ.B*. orCu-ivis en 

assemblée nrànçï-aJe ssvMe du Bayer «HP Peupte, le 
Mardi  16 déremlrre 191» ^ 

A-près aivoir rrl—uia les- casaanwles DesobUn, se- 
erétaj-iv Référai du réusau Nortï et Botsnler, coa- 
e*>ill&r fédéral, suie : 1. ta sWuation d»s révoqaiés 
de 1910; 2. L éciieiie de *T—""nirMt ni le statut du 
fiefsonnW : 

Rem»rc*eTit les camarades de leur exi»osé sur 
ont tro^sni-oos (fui   initéiresse»vt  tous  tes  then»iiiote : 

Rét*aiiTe-nt rappiiioatkxn des huit heures pour 
les scr»tees ittulamis. car ils iw .peuvemrt admettre 
le» ralsoiiB frra la Comijagiile dm Nord invoque 
pewr forcer ses apprit.; * faftie dps douMes joaumées; 

EkMMMB*   aartM   an   *eer-*»^iT*-   aéWnV-   An   ré- 
seau de saisir dans le pius lw-4 <l*-l'ai la Oomm-isfr-on 

Noud et la   Fédération,   peur 

:: Convocations :f^ 
DANS  LE   TEXTILE 

COMMISSION  EXECUTIVE ' 
Lundi 29 décembre lOli», a 15 heures précises, 

ieuti:,n de la (.onmnssion Executive de la Fé- 
dération, au   siège habituel. " __^ 

OiSlr>- du jour : Lecture du procès-verbal — 
Situation- financier eet morale— Correspondance 
-- Action en laveur du peuple russe — Fixation 
«e la dote et de l'ordre du jour de la prOch-ame 
réunion du Conseil Fédéra! National — Les gre 
ves —  l>is  délégations i-emplies  —  Otvers. 

Vu   l'importance   de   l'orbe   du   jour   la   pré- 
sence de tous le, membres est indispensable. 

•    Pour le Bureau fédéral : 
V.   VANDEPUTTE 

SYNDICAT  DU   BATIMENT 

Commission executive dn Bâtiment. — Mer- 
credi 2i décembre, réunion pour tous les secré- 
taires et trésorier* des Sections Techniques de 
Lille, à 5 heure» e» demie, au siège. Présente 
indispensable. 

Assemblée éa Conseil d'Administration. — 
Jeudi _>5 décembre, à 9 heures, au siège, me de 
la Clef, 3a, assemblée pour tous les secrétaires 
de section, tant de'Lille que des communes en- 
v maniante*. 

Vu Tordre du Jour Irè* important tous se fe- 
ront un  devoir  d'ct.re présent. 

SYNDICAT BE LA METALLURGIE DE 
LILLE ET SES ENVIRDNS. — Assemblée gé- 
nérale dimanche, 28 décembre 1919, a. 3 h. 30 
du soir, salle de la Bourse du Travail, 186 bis, 
rue'île Paris. 

Ordre du tour. — Lecture du procès-verbal 
du 15 novembre 1919 ; Causerie par te docteur 
Verhaeghe. sur le» accidents du travail ; fte- 
nouvêlement de la corrani»sien. 

Le secié-aire : Th. Devernay. 
P. S — La commission du syndicat voulant 

instruire les syndiqués sur leurs droits en 
cas d'accidents ue travail, a fait appel au con- 
cours du camarade Verhaeghe, pour commen- 
te • la loi de 1898. Elle espère que les syndiepués 
se feront un devoir d'assister en grand nom- 
bre à l'assemblée générale. 
Section des ajusteurs, tourneurs, fraiseurs, rabo- 
teurs, mortaiseurs, etc.. — Samedi 27 décembre 
1919, n G heures du soir, salle dé la Bourse du 
Travail, rue de Parts. 186, assemblée générale 
de la section. 

Ordre du jour : nomination des délègues a 
la  commission   administrative.      . 

Section des modeleurs. — Dimanche 28 dé- 
cembre, à 0 lieures 30 du malin, salle du Trivoli- 
Cinéma, rue de Fives, 28, assemblée générale. 
Ordre  du  jour très important. 

Le secrétaire, Ch. DEVERNAY. 
REUNIONS   DANS  LA   CONFECTION 

Association amicale des Doubleurs. — Mer- 
credi âl courant, à 6 heures du soir, assemblée 
générale au siège de  la Bourse du Travail. 

Ordre du jour très important. Présence in- 
disoensable 

La  Commission. 

SYNDICAT DES PLIEURS EMBALLEURS 
Mercredi 24 décembre, a 7 t>. du soir, rue  du 

Bourdeau.   13, réunion extraordinaire. 
Communications importantes ; lecture de la 

correspondance ; envoi du tarif ; paiement des 
cotisations   ;   demande  d'entrevue  avec les   pa- 
trona- ...      J     • 

Etant donnô l'importance de 1 ordre du jour, 
tous les camarades se feront Su devoir d'assio- 
ter à la  rfctmion. ;•.,„,«-. 

Le secrétaire  : FAVIEK. 
CHAMBRE SYNDICALE OUVBIERE. DE L'IN- 

Dl STRIE DKS Cl 1RS ET PEALX DE L'AR- 
RONDISSEMENT DB LUXE 
Sections des Tanneries e* Cuirs industriels. 

— Tous les délégués ouvriers, tanneurs, cor- 
royeurs, taquetiers et similaires des syndicats 
ds Lille, Roubaix, Tourcoing, des sections de 
Lys-ïez-Lannoy. Halluin, Mouvaux, Marcq-enr 
Baroeui. Loos, Haubourdin, Lomme, Cy-soinjç, 
Templeuve, Pont-à.-Meireq, Averln, Seclin, etc., 
sont convoqués à la réunion extraordinaire 
qui aura lieu île Jeudi 25 décembre, à 10 heu- 
res précises du matin, au siège, rue du Mo- 
linei, ». & LiKe. 

Ordre eu jour : Communications 
à prendre. 

SYNDICAT DES MUNICIPAUX (Section des 
Ouvriers). — Réunion de la commission sa- 
medi. 27 décembre, à 5 n«\ires du soir., à la 
Bourse du Travail, 186 Ma, rue de Paris. 

Présence indispensable. , 
Le secrétaire :  Marcel  Dujardiu. 

*ia> 

Aux Membres des Sections du Parti 
CAMARADES, 

">La Commission adannitetru<è»e T»US tnforme «jue 
le Congrès de la Fédémat iom aura «bu le dlmanaSw 
4 ianviar, à LlBe. Il s'amvrhra à 10 heure» prec'oes 
da matin. saUe de l'UNtON DJB LILLE, rue d'Ar. 
te». 147 (Car C). 

L'ordre da Jour est ainsi  fixé 1 
I. — NOSSé—jssjs da Bua«au. 
II. — BteODlons sémator aies du 11  Janvier. 
III. — RecoDstmtttott de l'»nJ«w rie* Clue muni. 

cHinix. 
(Les secrMaMas de scottom sont iawiMs, sirs js» 

t'ent déjà fait, à nous adresses- Ue suite tes résul. 
tate denaiilles,  par Wea, «m éteetloos muasoveees). 

IV- — Flxatkm du prix de la oari ed*adùéirem a 
4  fsaae, an Ueai de 4,50  centimes. 

V: — Changement du avège du' bureau dte la 
Fédération. 

VI. — Ordre du Jour du Congrès BSdéooal de 
Strasbourg. 

1. Ra.ppci-t du Secrétariat (TéogandsaittO'n de» ser- 
vices admimi straUIs «t de propag»iwle du FiarU) ; 

2. Raipport de la. Trésorerie ; 
3. Rapport die 1* Commission  de contrôle ; 
4. Rapport„du Oons*ll d'ad-nunilstffatton de l'HTJ- 

MA-N'ITK  da  i-re**-»  socsaifertel ; 
' y- Examen de la situaiMon polit/nue . a) Lee élec- 
tion» générâtes ; b) Action du P»T* Soc.'.ivKirte- «>u 
Partenaent ; c) arpaurUsattcm. de la propagar.de *uv- 
le   pays •> 

8. La situation ln<tex«at.tonAlfe : a) Les résolutions 
dea dernâères ronf-éreinoes Imternatàoïialea ; b) le 
Contres  de   Génère -, 

7. Le» condète (demandes d'*ppei comtire certai- 
nlea décisions f^dAralipàl 

VII. — Nominatron de la délégation au Cc-ngr.s 
de  Strasbourg. 

Le citoyen Pwje&aird. secrétaire du Parti, nous 
annonce l'envol prochain de Taipports su* lies ques- 
tions qui sont à- l'ordre chu jour *o Conwres NiartSo- 
na*.  Dès ]««!• réiçeipUoD. -n.au.> vous les eir^werarans. ^ 

Noue vous raippënons cru* la reiprèsenitaKon d*.^ 
Sfrtèon» a» Congrès est fixée par l'arttcae 22 du 
Tèatem-etrt fédéral qull dt* qoi-e « chaque section a 
HTott à «ne représe*»ta* on pt>c#'or«"!*M»nfo au nom- 
bre d*r se® mpmhmi «io*t un. d**égue pasr 25 eott- 
samls -ou fractk-a» éga*e om suçéneuire à 10  ». 

Le secrétialre de Va. see»4"r»a est prié d'envoyer au 
pilas tard le 2 Jamv-ter Jçs noans de v<os détégmés. 
au  cili (Vwn- ï.etoae, 28.  rue- Furet»,  à LiMe. 

Si votis préiseïit<->i un candiidat à la délégation au 
Con«nr*p 'ite Stra^ibourg. nous -vrais pTôon' de noue 
eaivoyer son nom nom- la mé>n»e rtato ext:rem*. 
2 janirtar. Le CoiMrrès nat-onal durera 5 Jours : du 
25  ara   29 famttér 1920 

Rec-erez, Camaradips. no» saliwpa>t*ons fraterme-Ji**. 
Pour   la   Coinm4s«io«i    Administrative   : 

Le HPerérnlre cériéral : 
G.   DELORY. 

CANTON 8UD-OUE8T. — Le canton Sud- 
Ouest a la douùeur de perdre un de ses mili- 
tante en 'a personne du cama.rade Fimneois 
OEM^EGHT. dont une. mort brutale vien> 
d'arcomplif son œuvre en quelques jours. 

Nous invitons les- enmnrartPs du canton : 
Esquermes. Wazemmes. Sud. Canteleu.% as- 
sister a ses fune-rniiiea. ç«ui auront lieu ie 
jeud" 2r» dp-eiTibre. à 2 benpps un quart. 

Assemblé*» rue ne^tailleurs, 7 Cban'.ieue d'Es- 
quernies), à 2 heures. c 

Pour le Comité Cantonal : 
Maroef DnfarrHn. 

COMITE «  LES  AMIS  DE  RHEftOUIERE ». 
— Réunion samedi. 27 <lecembrer à 3 heures 
du soir, rue de Fives. 2*. à Lille. 

Mesures à  prendre  ;  Propositions Tlive-ses. 
Le  président   :   Marcel   Dujardln. 

SECTION MADELEINOiSE. — Assemblée gé- 
nérale le samedi 27 courant, à. 8 heures du 
soir, au siège, 3tV, rue de Lille. 

Ordre du jour. — Sit«*tk>n de )a* section ; 
Prpposition de secti^nnenjent ; Nomination 
des Commissions ; "élégués au Congrès du 
4 janvier ; Question des cartes et cotisations. 

Présence indispensable ; la carte sera exgée 
à -l'entrée. 

Le secrétaire  : C.. Deasjuiens. 

SECTION DE WATTIGNIES. — Les mem- 
bres de la section sont priés d'assister à la 
réunion qui aura lieu le dimanche 28"décem 
bre. à 5 heures du soir, chez Deiefosse Louis, 
à  la" Place. 

Ordre du jour. —' Cartes Fédérales ; Con- 
gtes du 4 janvier. 

A  PHALEMPIN 

UNE   BELLE   RElîSION   SOCIALISTE 
Dimanche, à 8 heures du soir, belle soirée pour 

la section., c'éliait la réunion du mots, les six élus 
du Parti étaient présents et a-vec eux, nombre de 
leurs électeurs qui se M>nt fait inscrire à la sec- 
tion «ru Part» socialiste. Nous HrviTtonB ceux qui 
vomUttie-n-t encore se taire InsoriTe à le fai-re pour 
vouloir toischer la oairte de 1920 et nous pouvons 
dire que la propagande sf>ra inte>ner*e pendant les 
quoftre uns <Ju4 nous séoarent fies élections coronm- 
niales. 

Bewuieouip de choses à l'cwdre du jour : concert, 
fête de la remise d'orne bamrrtère-, créations die sec- 
tiion dans les communes du canton de Ponrt-a-Martq 
li-u-i n'en possèdent pas, enun, de quoi ïrannaiitor 
comme de *e-rrent«s n*-Mtamts, c'est ce due nous 
ont promis les six consetMeJs. Rendre les réunions 
iin'téressainites par des cause-ries et arrtrver à avoiir le 
plus -possible, la iewnessie pour être à même, dans 
quatre ans, die faire voir à ceux qui sont nos adver- 
«atres e* que n'étant eux-mêmes que des tiraivail. 
leurs, ewt déserté leurs frères de miîère et leur tire 
dans le dos à un point que le gros capitaliste qu* 
est maire aujourd'hui n.'a guère confiance en eux 
et se dit : Ce sont des déserteurs, ils pourraient 
bien en faire autant une autre lois. 11 n'a guère 
confiance, et na*uireJleme*it je lienir fait, serrtiir. et 
lieu* cMt à se manàfere en partant de *lx caanarades 
qui sont restés à leur porte . oeux-Ja, ce sont des 
«raTaMIieuTS et de» vaais r*iwtot caons. mais TOUS 
aaitj-cs.   qu'est-ce  g»  XKHX  êtes   t.. 

Dam-s qraœutre ans, l'œn vom remettra tous S Totre 
place. 

H- ne famû-ra plus tirer la ficelle \pour vous faire 
dfre  :  Oui.! Oui! Monsieur  Hèoi-L ! C. A. 

l'slssa   bien   Ifint  au M*. — Le 
dans  son   droit. 

La Terreur 
des Voyageurs- 

' Les -Oo^ageurs redoutent la constipation et 
emportent dans le baluchon la SCAVULINF, 
purgatif-layatif. C'est une excellente précau- 
tion. Les longues stations en chemin do Je.-, 
l'irrégularité des heures de repas, le change- 
ment de nourriture, d'heures et d'habitudes, 
troublent l'intestin. La Sca-Ouline agit comrni 
purgatif ou laxatif, suivant la dose. Oh la 
prend le soir, elle agit pendant la nuit, donne 
satisfaction le matin. 

On Irvtrfe la Sariulint dans touhet In pharmacies tl eu 
dépit: Pharmacie P. Barret, xj, rut Ballu, Parti, Fr.3.- 
la Mit, plur Fr. 0.30 timbre-taxe pur ètlte, pour nwa- 
urtusts pur gâtions. &    t 

FONDERLANV LILLOIS 
BOXE 

La deuxième réunion de box« par le VOnder- 
iand Liflois auia lieu .samedi prochain tl décem- 
bre à 8 b. 30, dans la salle rtu Palais d'Eie. Au 
programme deux grands combats entre lillois et 
liarteieus, Charles Mars qui effectuera sa rentrée 
scni opposé à .lamy un des prétendants les plus 
(juaiirk-s au titre des noids wel'er^, Raymond 
\*asurv-l!e rencontrera Te Meer. Le poulain de 
E>esruelle« devra èlre en ptwfa'rte condition s'il 
veut triompher du rude combattant de la Capi- 
tale ? 

Quatre autres combafs entre les meilleurs no- 
vices du*Nord et du Pas-de-Calais complèt-front 
cette soirée qui no le rf-dera en rien comme 
bntétAt à la précédenU-. ^s combaks seront- arbi- 
tivs   par  le   nror«*-seur  A.   Carpentier. 

F/f> bureau de location fonctionnera à partir 
du 25 décembre au Halais d'Kto. ,, 

fM*T7 >SO€:ïïAL**STE: 

Liift- ». 
Ordre du jeur. — Contre* Fédérât. 

FrseRAlLLBS CITfLBS f 

Jeudi, 25 décembre, à 2 heures un quart du 
soir, auront Meu les funérailles civiles du 
regretté François DSMAEGHT, secrétaire du 
Comité Socialiste de la banliene d'Esquermes, 
membre do la Libre Pensée de Loos. 

Inhumation au Cimetière du Snd, à Lille. 
Assemblée à la maison mortuaire, rue Des- 

taiHeiir&, 7 tfoaïJieue d'Eacjuermes/. — Tram- 
way» H et  H. 

OMMHBH 

A ROITBAIX 

BOURSE   BU   TRAVAIL 
AVIS TRES IMPORTANT AUX CHOMEURS 

Tous Tes "camarades chômeurs solJi>cMés par. le 
..Bureau dépècement de Roubaix, pour aller tra- 

vailler arnimporte quel endroit des régions dé- 
vastées, sont invitées, avant de partir, à se pré- 
senter à la Bourse du Travail de Roubaix, 78, 

.boulevard de- Bel fou t, où des renseignements, im- 
portants leur  seront  donnés    * -- 

I* Bfe»u**e du Trara* proteste contre tes Pp°- 
cfides du Bureau de Placetnen*, qui envoie de» 
ouvrier* dans des lieux- éloignés des régions 
dévastées, on, une foi» ai^ivéa, ife son*, laissés 
sans nourriture, Ans logement-, sens argent, et 
LiTbg^q de faire de nombreux kilomètres à pied, 
pour regagner leur domieile, au risque dT5tre ar- 

, rêtés pour vagabfJndage. 

tan  OVVMLHA BRASSEURS  
ET  UQUORISTES 

Les ouvriers brasseurs-et li«|ue*Jstes de chez 
Brame, Ttespret et MullosFeld, ft- Lannoy sont 
priés" d'assister à- la réunion-«ui-aura heu le 
i««cU 2* cou«antT ft neuf heures trente du matin. 
éTla Bourse du Tra«il, », bcwleward de Bel- 
for», ft Roubaix. . _. 

Ordre du jour : Application du contrat — iras 
décisions j u*»snA. 

A TOURCOING 

DANS LK BATIMENT 
Tous le* ouvrters du Bâthné»* et des travaux 

imlrttiTj ioiu paiis d'«cstster aux reunKaa tech- 
rJniues oui auront lieu à ta Bourse du Tra-raii, 
105. rue de la Cité : 

MtrwMK sa II111H11 mmtn» fmure. pour tes 
cou-wreurs,   ân«iu*i*rs.   pkniiMwrw,   fuœlates,   serru- 

netvs.   pi■»■<lira,   cli 

du   *>MGuet*  de ' 
congrès 

MQfRE SERYI8E 
DE mWîBlCMEMEMn 

»m  mw ^^'^n^^^-^f^rw^wu   mm   ■v^^'^n'   mu , 

.V. D. Un petit quinquln bien ennuyé, M»'H. — 
Faites proroger de suite ta location par mipis- 
tère cl 'huissier, vous éviterez aura cette augmem 
tatliryn. 

Un vieux grognarrt. — l. Oui. — 3. Elle ne pa- 
rait   pas  exagérée.  —   3.   Auoun  remboursement. 

f.   H.,   13.,    1S86.   —   1.   Oui.   —   2.   Non.   —  3.   5'11 
s'agit de   la porte   d'entrée,  oui. .—  4.  Oui.   — 5. 
C   fra®e» par  jour. 

Une lectrice   du   .<   Réveil  »,  D.  L.,   N     U. —  Elle 
est tenue de payer le loyer si elle- ne vit pas que 
(U.  secours. 

Je vais me oouoh«r. 52. — Vous éviterez te 
congé eai lut tal-^an-t nulltieir de suite votre in- 
tention de proroger. Notification par mluistèrB 
d'huissier.   , 

Un qui veut connaître, Z. A. B. — La commis- 
sion   arbitrale  statuei-a  sur   la   conteetatton. 

Un leoteur assidu, L. E. H., 1-12. — 1. Il est trop 
tard pour que -vous fassiez établir le dossier ré. 
glenitimtatre. j— 2. Non aux deux ojues-Mons.- — 3 
Aotuellemonit   vous devez payerr» 

». T. C, Un hussard, 872. — Le bail n'étant pas 
échu vous: ne pouvez augmenter Le prwx mais le 
pneneur doit .vous  payer le  moniiaatloVu  loyer. 

SS. Une veuve dans la peine. — La commission 
arbitrale statuera sur la question des loyers échus 
et vous ac«^)Tdiera viraiisemblatilemem-t s>ffion l-'exo, 
nératirn totale tout au moine une importante ré- 
duction de  prix. 

Une intéressée, M. P. — En droH strict vous 
dlevez la totalité du loyer. Ause* tâchez de vous 
en1(vndre avec le propriétaire pour obtenir un» 
réduction   de  piix. 

Un leoteur assidu du « Réveil du Nord », M 99- 
Le .pTopî!teta.jrc peut vous doauier congé, maè 
vous pouvez obtenir une prorogation de la loca- 
tion/ A cet effet,, faites natLCLer vottre intention au 
propriétaire par ministère d'htdesiier aiu plus 
tard le 20e jour  après  la   réception   «Se ce  congé. 

4. R. M. R.  H, — Vous devez continuer â payer 
le loyer.      f   '  . - .        , 

Fitiiie ennuyée, N. 0. — Vous devez contonueT 
à   r-ayer. 

B.   Un   poilu   du   54e   oolonial   d'Orient.  —  1.   A 
partir   du  7e   moi^   qui  a  suivi  votre   démobilisa- 
tion.   — X   Oui,   c 'est » itidispeasatole. ' 

.   Le   petit   «t   le   grand    Nain   Nain   ennuyés.   —   1. 
A  partir  tùi   1er   février   1920.  —   2.   A  présent  si' 
vous  voulez.   —   3.   De  suirte.            \f 

Le Réveil matin. — Vous devez OiKimuer à. 
payer   le loyer. 

O. O. M. M. — Il y a location poMé-r+eure au 
leT août 1-4, le propriétaire peut donc vous donner 
congé. 

o. B. O. R. — Vous devez d'abond faire provo- 
quer une décision de le. comtntssion ar^t-raie. 
Quand cet-Ve décision stra i-nterveinue, vous adres- 
serez vienne denna-nde d'Indemnité anx Directeur de 
l'Enregl«frMrre«t.- à   Lflle. 

R. e. ~B>. ». 4». — Sfvvee-vou» dans quelle viMe 
se pvrtt-rtalt l'organe domt von» nous causez T. Etait- 
ce le tmil-ptin d'une association .'igricoée ? Il nous 
est indispensable d'-avoiir ces renseignements car 
j usera''tri  nos recherches  sont restées vataes. 

Un soeîsliste qui ne oetnprend pc, t:° 2. — 
Nous, wa pouvfine tviproAuire ln-eKtenso les expli 
cations que nous avons déjà fournies sur la <oi 
du 13 juillet 1919 relative aux élections législa- 
tives. Nous vous rappelons toutefois que sont d'a- 
bord proclamés étus les caauUdatts qui ont obtenu 

- la majorité absolue. c'esi-a-cUrç, la moitié des 
suffrages dus un. Pour les autres sièges, la re- 
présentation proportionnelle joue. On aittrUme à 
chaxnse liste un nomore\iie sieses en rapport avec 
la moyenne des suffrages obtenus par- chacune; 
dee listes. Dans chaque liste. - on prorlame élus 
ceiix des candidats qui ont obtenu le plus grand 
«/Maine de   vo*x. 

Un abonné du a Réveil », A. B., 1915. — Le rè- 
glement est formel. Vous ne pouvez prétendre au 
secoua» de tey. 

Baux poilus biana et noir. — l. Oui, sous ré. 
serve touteMa du. aemlMuesçmeot, par vote dé 
préeonrpfce. du montant de la délégation, de solde. 
—; 9. C'est toujours très long. Ce ne sera peut- 
être pas avant un an. — 3. Nou. — 4. 1638 fr. 
par an. — 5, Il pourra, toucher aivec rappel au 
jour de ses 88 ana. une rante ua peu supérieure 
à cent   francs. • 

Rs. s^, W. — Ce n'ééait pas un droit ; seuls pou- 
vaient y prétendre les démolMlisés sans travail 
et sans   ressources. 

Un leoteur assidu dû « Réveil » 1S94. — Vous de- 
v«B Rayer votae. loy*tr puisqu'il s'agit d'une lo- 
cation  commencée pendant  la  guerre. 

Un long peignoir sans taitlier. — Si vous habi- 
tez cette maison depuis amant fet guerre, vous pou- 
vez demorpUpr^la pi>o<roga*ton ira deux ans ; dans 
li cas contraire, -rten à faire. . 

H. tr. M. p. e., ». — Oui, écrivez au comman- 
dent de votre dépôt démobilisateur-. — 2. Voi» 
sœur n'a droit ni à l'indemnité de démobilisa- 
tion,  ni  asix primes mensuelles de feu aon mal, 

ri. m. s. Une mère qui voudrait «avoir. — Ce 
sera diffrct»». Bcrvvcz néanimuéns tMreiJieaueMS an 
rr.tnistre d» la Guerre (9d)us-secrMaire d'Etat d» ta 
Justice  militaire). 

A. v. Btérte». — Le propriétaire ne peut vous 
•nter Duésq»'ii »ag#t d'vne locatùeok posté- 

au. i   août   19*4. 

MBA t ackaeUenciit  vaus- rteves 
atvex  daaiB  au  nrloses   ta—aueètes 
avez  plus de ** m>oi» dé- servAue nMnullf.  — 3. Vc> 
tre   femme   avait   droit  a. l'aliocat^on  jusqu'au  15 
novembre dernier, «s *. 

tt» peUu de la olasao St. «S. — i Vous ares 
droit aux primes mensuelles à condition; de UR 
pas avaùr été mes en sursis en février 1916. 

Un poilu de la se, 57. — i Adressez uns reclsv 
matiMn. au préfert. — 2. Non ce n'est pas ua acci. 
dent de.travail. — 3. Reréetc au ssrttee des dom- 
mages  d©   gaerre,   2,   rue  Saént-Beroiaru,   à  LiHe. 

Simone Maurioe. 15. — Voue avez droit a. la 
prime d'allaitement si vous awez touche l'assis» 
tance  aux femmes en eooenes.   Ecrives au préfet. 

M. V. une veuve ennuyée. — 1. Vont avec droit 
a -une pension. — 2. Ecrivez an soas-tntaadsnt mk 
ti&aire au chef-lieu du département. -Vous rece- 
vrez un ti*rfr provisotiée qui vous perHMttra da 
touçner en attendant la liquidation définitive dp 
votre  penston. 

U «pauvre cœur torturé,  N» 69. — I. On ne saifti 
eacere quelle sera la durée de son service militai. 

!  re.   !*■ %   Ce  n'est   pas  exact.    —  3     Ils  doivent 
I  voua   le   Tondre,   sinon    dépo-cz    une   plainte   eé» 

écrivant au  procureur   de  la   République. 
- Un  vieux   poilu   déeunslianté.  —   1.   Oui,   écrives 

au préfet. — 9. Vous- pouvez prétendre à on cote 
Piémont de secours  ; voyez la mairie — 3. Voye» 
2.   — 4.   Nom, puisque   vons n'êtes pas rentra. 

Fervenî sqoiatisve, t. D., classe 99. — Vous ne 
powes réciamen' ancir.no indemnité de ce fait, ni 
à   votre patron,  ni   aiux  dommages de  guerre. 

c. n\ — N'avtez-vous pas, lors de votre engage- 
înetit, perçu- un acompte sur votre prime. Vous 
n'avez pas. r-<roit aux primes niensuellee pour vo- 
ire 4e anoée. JS 

L. P. — Votre ipère^uott payer son loyer puis- 
qu'il ' sagit  dune   location   postérieure   au   i août 
1914. 

Un pauvre malheureux réformé temporaire»ont, 
ïi°ï, elasee 199». — 1. Non. — 2. et 3. Il faut ré- 
pondre à la convocation qui voue a été adressée. 
Votre hcspMaHaation sera d'ailleurs de très courte 
durée. Votre famHle touchera d'ailleurs peadant 
cette période  un secours journalier de  1  f-rancs 

Léonie lectrice assidue. — 1. Vous avez darei t 
la pension pour vous et vos enfanta tant orée te 
tribunal ne voue ait pas déclaré indigne. — ». 
Dés maintenant vons pouvez demander une avan. 
ce. EcTTve'z au sous-rmemiant is. rue Marais, à 
Lille. — 3. Il n'était pas. utile de déclarer, une 
chose  inexacte. * 

• M.   M.   H. —  Vous avez  «trot* aux   prîmes  men- 
suelles   à   dater   de   novembre   1S17. 

Ure assidue pas veinarde, SB. — I Le secouas d« 
foyer *st ré»t~vé aux réfugiés, ce n'est pas vo- 
tre cas. .— 2. Kcn.vez au rUrecteur me rintendancej 
98, place aiux   Bleuets, à Lille. 

Un ancien poilu qui voudrait savoir, (3. — Vaut 
n'y avez plus diroit derwis le 15 movembre der- 
nier. — 2. II .est actueiliememt trop tard pour ré- 
clamer.        < 

T. M. 9.911. Un pas oontent. — Votre mère aurait 
pu réc/roner le rappet : mais Pile aurait du faBre 
sa demande avant le 23 octobre dernier. — 2. De 
quel secours voulez-vous parier T 

Pas de chance. N-> 99. — Vous -ne pouvez plus 
toucher l'-ai-locatiun depuis le 15 novembre «1er- - 
nier Vous devriez .immédiatement demander la 
natiwalisattaa : cela vous permettrait de toucher 
l'ai Ux-ai ion annuelle de S00 francs comme parsnt 
d'un IIIHWSIIIII tué. Adressez, vottre demande do 
BSAzSBBsRttoa  au  préfet. 

Un mécano syndioaliste. — Vous- devez payer, 
mai» le propriétaire doit faire les ré-;«arasions. 
S'il ne remet pas la maison en état d'habitabilité. 
a-ppelez-h1   devant la  commission  arbitrale. 

Un belge ennuyé. — Les secouis dont il s'agit 
suit îé«»rvés aux Français. Rien a faire dans 
votre   cas 

B. 0. P., hv> S. — 1. Non, H faut au minimum 
neuf OTiiaints vivants. — 2. Cette donation a étt 
faite pan- M. et Mme- Cognacq. C'est l'Académie 
française qui eît chargée de la Bepss^SJBSR des 
a rrérage^. 

131. Mère ennuyée. — Ecrivez an général Du- 
pont, chef <tc la Mission nrilrtadre françaiee 4 
BfTr1*n,   rnji  fera. fai.re  une enquête. 

C. F.. 800. — L'appartement, est à >voisre nom. 
Vota-e beau-fris n'est donc pas fondé à von» de- 
mander* de lui abandonner oe loffemrnt. — Vous 
pourrez réclamer les frais d'entretien de t'en-fant 
si   views-  n'avez   nas   perou   d allocation   mj-Htaire. 

Ennuyée, 1.9SS, 0. R. — Il faut en effet faire unr 
demande à.  la  marrie arrant  le  15 janvier. 

[ 
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BONBONS mfS - PAINS D'ÉHCES 
Grand assortiment pour Revendeurs 
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Un du pays noir, N" 230. — Ecrives an minis- 
tèie de ia Guerre, starvioe des successions, militai- 
re-     l,  rue Lacretei-le,  à Parts. 

P. O. Valréas, 24. N. — 1. C'est en vertu de la 
loi cru 24 octobre 1919 -insérée au journal officiel 
«lu J6 octobre. — 2. On n avant pas le droit de 
lui réclamer cette somme. — 3. Nous os .pensons 
paa que vous pourrez rentrer dame^cette maison, 
attendu que vous non avez pas repris po*session 
on temps vcmhi. — 4. Il faut damamdiar à la dé- 
tentrk» de vous la fadre expédier. Nous ne voyons 
pas» ri .'autre  raoïFeo. 

Solféruto. — C'est em vertu d'une instruction dp 
Ministre de   l'Intérietrr du  5 mat   1919. 

33. Bien instuiet, Dour.i. — L« texte de l'article 
6 csA formel et ne laisse place A aucun doute. 
Vous ne nourrez fai*e reporter voue bail sur 
l'ionmeuele T-econstrutt. "     ' 

Un9    Isctrice    assWuo   du   «   Réveil    s,    Lille.   — 
Vous pouve-z obteiniir une remise- très i-mpTrtanci» 
(9/ioe) on même l'exonération totale. ' Demandez 
cette riemise dans votre requête tendant a obtenir 
la r*inftêgïT«Mon, en ;rr<iiquaTit voe tttres a cette 
remise. 

La  garde   st   Oonfroron,    classe   1912,   M.   2t.   — 
1. Adressez une réclamation au sons-secrétatire 
d'Btat de raHimnisuartion de la guerre. 16, rue 
Saint-Dominique, à Parts. — S. Oui. — 3. 25, Gra-n- 
•te-Place, à Liille. — i. Le propriétaire pourra vous 
donner congé. 

Los mystères de How-Vork. — 1., 2 et 3. Il s'agtt 
ici d'-uno question très dpMeate. Nous ne pou- 
vons que' vous camsrMler de sonmetn* b» cas as 
H «résident rie la comrnissfon arbitre!*'. — 4. Non 
ean- vous n'avez pas 18 mois- de service effectif. — 
j. Cette diate  n'es*  pas encore fixée. 

A Jeanne enne-yée, is; — Votis ne pruve récla- 
mer qu'tm secours du bureau dp ntenfaUsance de 
la localité  dans   laquelle  vous  résùlez. 

O. B, A. P.. f:» S5. — Elle n'a tlroit'à aucun 
autre secours-,  pour la durée de  l'occupation. 

B. J..  claeso   1SSS.  —  i.  Non.   il   faut au   moins 
18   mois <jt\ service flsfect.if.  — 2.   Oui,   aux   Irais . 
de  la commune ou bien  dm département. 

Colomb  Christophe  d'Haveiuy. — 1.  Au diresteup' 
du   service   dépairtemental   des  R.   O.   P..   95.   rue 
d'Esquermes, à  LUle. — 2. Oui, si sa requête est 
accueillie. j 

i ■^oar^faafS^" "LeTpavall Chez Soi • 
'î0-*» lignée .*dées pratlanas et lncraUves) 
2 franc fran timbres. A. OOiOVOir. 
i«4t AJ3«udeu.'Gria (Ef).K0TWe1lltAVSut FtàHCt 

O. B., 99. — Vous devez touener l'aUn-ation 
d'attente. Ecrivez au -sous-i«sendeat du 3e service. 
1S. rue   Matpmie,   àv LiHe. 

Uns veuve bien inquiets-, «t» ft, — ». Ecrivez au. 
dilrectenir général de la caisse des dépôts et con- 
signations. 56. rue de Liile, à Parts, -en expo. 
sant ce fait.   —   2.   En "attendant,   réclamez  a la 
majrie   les   secours    temporaires. -   • 
r R. X. — Vous éditerez l'augmentation de loyer 

en- demandan* au- proprtetair», puar ' ministère 
ri'huzasssr. avant Je 23 janvier 1920, la prorogation 
légale. 

Une Parisienne enviée ds Lille. — 1. Ecrivez 
au préfet (bureau de r-oiiee. intervention dans 
I'Initérét des famille**. — 2. Oui, si vous étiez H. 
berné cta   service actif  avant   I» guerve. 

S. A. Un leoteur assidu du ■ Réveil », Hallen. 
nes.«— Vottre femme at fota» fille n'ont droit S 
l'allocation, militaire puisque vous touchez l'alto» 
carttast *' attente. 

Un propriétaire égoïste, l. *. — t., f et 3. Son. 
mettez la question à la commission arbitrais, n 
est certain orne la propriétaire doM faire faire les 
réparations indisfteswables puisque vous payer. — 
4- Vous  deve^-payer depuis  novembre 1918. 

M. Resta soMe K. K. O. — Votre père nouraa oh. 
«esarr- une- indJrasniDé «5sr.it» a, 50 % dm montant des 
loyers, sas» seseua. Qet'IB Trisistiss sa. réclamation 
au darecieitr de l*Bairegfeuenwi», ss, rue Gau- 
tUier   d»   rUsfilleui, à, sJBe>. 

paternes* de. wtaw   iojrear à, LUS».  — 2.  et 3^ Vous 
à, Vi«to. a. pasHir dsj. ter décembr* 191S. 

C» mtum BBS —.frisant  BUBR   lilni.L-  actuel. 
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